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PROJET  DE  DÉCRET 

SUR 

LA  POLICE  ET  LA  JUSTICE 
DANS  LES  PORTS  ET  ARSENAUX, 
PRÉSENTÉ 

PAR  LE  COMITÉ  DE  LA  MARINE. 


TITRE  PREMIER; 

Cour  martiale  maritime  6*  fa  compo/idon* 

Article  premier. 

I L fera  établi  dans  chacun  des  ports  de  Breft, Toulon 
Rochefort  Sc  l’Orient,  une  cour  martiale  maritime, 
qui  fera  compofée  d’un  grand-juge  Sc  de  deux  affef- 
feurs.  L’ordonnateur  fera  les  fondions  de  grand-juge. 
Le  plus  ancien  des  capitaines  de  vaiffeaux  qui  fe  trou- 
veront dans  le  port  , & le  plus  ancien  des  chefs 
d’adminiftration , feront  celles  d’afTeffeurs. 
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' ^ Sa  compétence. 

II. 

Les  cours  martiales  établies  par  l’article  précédent 
prononceront  fur  tous  les  délits  commis  dans  es  arfe- 
raiix  & fur  tous  ceux  relatifs  au  fervice  maritime , 
comr^is  par  les  officiers  d’adminiftration  & tous  autres 
employés  dans  le  département  de  la  marine , autres 
que  les^délits  de  police  fimple  <Sc  de  police  corredion- 

nelle. 

I I I. 

Elles  prononceront  également  fur  tous  les  délits 
niiU ta  L’^commis  à terre  par  les  officiers  de  la  marine 
^ a e & par  les  officiers,  fous-officiers  & foldats 
de  troupes  le  la  marine.  Les  équipages  des  batmens 

S armement  feront  également  fournis  a leur  juridiaion 

pour  les  délits  commis,  relatifs  au  fervice  tnaritime, 
nifau’au  moment  de  la  mife  en  rade  ; & au  delarme- 
ment  depuis  la  rentrée  dans  le  port  jufqu  au  licen- 
ciement de  l’équipage. 

I V.' 

La  eour  martiale  ne  prononcera  que  fur  le  rapport 
d’un  juge.  ^ 

V. 

Ilv  aura  dans  chaque  port  un  commiffaire- auditeur. 
Le  commiffaire-auditeur  fera  à la  nomination  du  roi. 
Tes  conditions  de  fon  admiffibilité  feront  les  mernes 
que  celles  exigées  pour  le  commiffaue  du  roi  dans  les 
tribunaux  de  diftiiâ. 
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Eîi  cas  d’abfence  ou  empêchement,  rordonnateiît 
fera  remplacé  par  celui  qui  efl  appelé  par  là  loi  à rem- 
plir fes  fondions  ; le  plus  ancien  capitaine  de  vailTeaux 
&ie  chefd’adminiftration,par  ceux  de  leur  grade  quifui- 
vront  immédiatement;  de  le  commiffaire- auditeur,  par; 
le  chef  de  la  gendarmerie- nationale  maritime, 

VIL 

La  cour  martiale  aura  un  greffier,  qui  fera  égale- 
ment attaché  au  confeil  d’adminiftration  & à la  gen- 
darmerie nationale  maritime  : il  fera  à la  nomination 

.du  roi. 


Le  jury  fera  compofé  de  fept  jurés,  dont  quatre 
de  grade  fupérieur  àcelui  de  Faceufé,  de  trois  de  gradé 
égal  ou  état  correlpondant. 

A défaut  de  perfonnes  du  grad-e  de  raceufé,  il  en 
fera  pris  dans  les  grades  inférieurs;  de  à défaut  de 
perfonnes  des  grades  fupérîeurs,  on  prendra  dans  le 
grade  ou  état  de  faceufé,  de  enfuite  dans  le  grade 
inférieur.  ^ 


Les  jurés  feront  indiqués  en  nombre  double  âe 
chaque  grade,  de  faceufé  propoferâ  fes  réeufatidns^ 
conformément  à la  loi  dii  22  Août  lypo. 


Lorfqu’il  y aura  plufîeurs  accurés , le  nombre  dêâ 
jurés  indiqués  fera  de  huit  de  grade  fupérieur  à tous' 
les  aceufés,  de  de  fix  jurés  de  plus  pour  chacun  des 
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accufés  5 pris  dans  le  grade  ou  état  relpedif  de  chaque 
accufé. 


ta  récufation  fera  faite  par  les  accufés , enfemble 
ou  féparément,  de  manière  qu’il  relie  toujours  quatre 
jurés- de  grade  fupérieur,  & trois  des  autres  grades. 

Si  la  récufation  eft  faite  féparément,  chaque  accufé, 
en  commençant  par  le  plus  jeune  ,récufera  tour-à-tour 
un  juré,  juïqu’à  ce  qu’il  en  relie  quatre  de  grade  fupé- 
tieur  j & trois  des  autres  grades. 

XII. 

I 

Les  forçats  (ont  exceptés  des  difpolîtions  précé- 
dentes; ils  feront  jugés  fans  jury,  fur  la  pourfuite  du 
commilTaire-auditeur , par  la  cour  martiale. 

Le  commilfaire-auditeur  inllruira  la  procédure,  Ôc 
donnera  fes  conclufions. 

^ ^ ^ Forme  de  procéder, 

XIII 

Chaque  commilfaire-auditeur  recevra  les  dénoncia- 
âîons  qui  lui  feront  faites  par  les  chefs , ou  par  toutes^ 
autres  perfonnes,  de  tout  délit  prétendu  commis  dans 
les  arfenaux,  & des  délits  relatifs  au  fervice  commis 
par  les  militaires  & tous  autres  agens  du  département 
de  la  marine  en  exercice  de  fondions.  11.  aura  foin 
d’exiger  du  dénonciateur  la  déclaration  circondanciée 
des  faits , la  remife  des  pièces  fervant  à convidion , & 
l’indication  des  témoins  qui  peuvent  fervir  à la  preuve. 
La  dénonciation  lera  lignée  par  le  dénonciateur , s’il 
fait  %ner , & s’il  ne  fait  pas  ligner , par  deux  témoins  , 
en  prcfence  delquels  elle  devra  être  faite  en  pareil  cas. 
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XIV. 

Le  commifTaîre- auditeur  fera  tenu  de  rendre  plainte 
de  tous  les  délits  prétendus  commis  dans  les  arfenaiix, 
Sc  de  ceux  commis  par  les  employés  du  département 
de  la  marine  dans  l’exercice  de  leurs  fondions,  dans 
les  vingt-quatre  heures  qu’il  en  aura  eu  connoiflance 
par  voie  de  dénonciation , par  la  clameur  publique 
ou  autrement;  comme  aufti  de  condater  immédiate’' 
ment,  par  procès-verbal,  le  corps  <Sc  les  circonftances 
du  délit,  s’il  ^ laiüe des  traces  permanentes.. 

X V. 

Le  commiflaire-'auditeur  qui  aura  connoifTance  de 
tous  les  délits  relatifs  au  fervice  maritime  commiis 
hors  de  fon  arrondilTement , fera  tenu  d’en  avertir , 
fans  aucun  délai,  celui  de  fes  confrères  dans  l’ar-' 
rondilfement  duquel  ces  délits  pafferont  pour  avoir 
été  commis , & de  lui  envoyer  tous  les  renfeigne- 
m.ens  qu’il  aura  pu  fe  procurer,  notamment  copie 
de  la  dénonciation,  s’il  en  a reçu  une. 

XVI. 

Sera  pareillement  tenu  le  commilfaire -auditeur  qui 
aura  connoifTance  d’un  délit  civil  commis  dans  fon 
arrondiffement  3c  hors  de  l’arfenal , d’en  avertir  im- 
médiatement tel  magiftrat  civil  qu’il  appartiendra , 
du  lieu  dans  lequel  ce  délit  palfera  pour  avoir  été 
commis , & de  lui  envoyer  tous  les  renfeignemens 
ou’il  aura  pu  fe  procurer , notamment  copie  de  la 
oénoneiation , s’il  en  a reçu  une. 

XVII. 

Le  commifTaîre- auditeur  qui  fera  dans  îe  cas  de 
porter  une  plainte ^ la  drefferapàr  écrit,  faifant  mea-» 
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tîon  du  dénonciateur,  s’il  y en  a un;  il  la  commu- 
niquera au  major-général  de  la  marine",  iî  les  accufés 
font  militaires  , ou  au  contrôleur  du  port,  fi  l’accufé 
efl;  agent  de  Fadminiflration  ou  employé  dans  le 
|)ort , (Sc  réquerra  l’indication  d’un  jury  ; il  requerra 
<en  même-temps  du  grand  juge  l’ordonnance  nécef- 
faire  pour  l’inftrudion  & le  jugement, 

XVI  IL 

Le  commiflaire-auditeur , lorfqii’il  aura  condaté  , 
par  procès-verbal  , le  corps  du  délit  ôc  les  princi- 
pales circondances  , pourra  faire  arrêter  & condituer 
prifonnier  l’accufé,  s’il  ne  l’ed  pas  déjà  en  vertu  des 
ordres  de  fes  chefs  6c  des  règles  de  la  difcipline 
militaire  ou  de  la  police  des  arfenaux  : s’il  l’ed,  il  le 
fera  écrouer  fur  le  regidre  de  la  prifon  ; en  même- 
temps  il  lui  fera  donner  copie  certifiée  par  le  gref- 
' lier , de  la  plainte  6c  du  procès-verbal , ou  des  pro- 
cès-verbaux qui  auront  été  dreffes  en  exécution  de 
l’article  XIV.  L’accufé  fera  pareillement  averti 
qu’il  lui  ed  libre  de  prendre  ou  de  demander 
un  confeil. 

XIX. 

La  prifon  dans  le  port  ou  les  fers  fur  les  vaideaux 
font  une  punition  militaire  pour  les  fautes  de  difci  - 
pline , mais  par  rapport  à l’homme  prévenu  ou  ac- 
cufé  d’un  délit  , ils  ne  font  plus  qu’un  moyen  de 
sûreté  ; ainfi  les  chefs' qui  feront  emprifonner  quel- 
qu’un comme  prévenu  d’un  délit,  ne  pourront , fous 
aucun  prétexte  , aggraver  fa  détention,  en  y ajou- 
tant une  efpèce  de  peine  ou  de  privation  qui  ne  fe- 
roit  pas  indifpenfable  pour  s’afllirer  de  fa  perforine. 


XX. 

Le  lieu,  le  jour  ôc  J’heure  auxquels  le  grand  juge 
ôc  fes  afTefleurs , ou  leurs  fuppléans , devront  tenir 
la  cour  martiale  , feront  fixés  par  l'ordonnance  du 
grand  juge.  Elle  portera  réquifition  au  major-général 
de  la  marine  ou  au  contrôleur  d’y  faire  trouver  les 
jurés  5 6c  à l’auditeur  d’y  produire  fes  témoins , Sc 
d’y  faire  amener  l’accufé  ou  les  accufés.  La  cour  mar- 
tiale fe  tiendra  toujours  de  mâtin. 

• X X I. 

L’ordonnance  du  grand  juge  fera  communiquée 
au  major-général  ou  au  contrôleur  par  le  commif- 
faire- auditeur  Sc  notifiée  à fa  diligence,  tant  à i’ac- 
cufé  qu’aux  témoins. 

XXII. 


Les  témoins  qui  ne  comparoîtront  pas , Sc  qui  ne. 
feront  pas  propofcr  d’excufe  légitime  , feront  cités 
une  fécondé  fois  à leurs  frais;  Sc  s’ils  ne  eomparoiffent 
pas  cette  fécondé  fois,  ils  feront,  en  vertu  de  l’ordon- 
nance du  grand  juge  de  la  cour  miartiale maritime,  appré- 
hendés au  corps,  amenés  Ôc  condamncsauxfraisde  leur 
arreflation  Sc  conduite  , ainfi  qu’à  une  amende  qui 
ne  pourra  pas  être  moindre  de  la  valeur  d’une  demi- 
once  , ni  plus  forte  que  la  valeur  d’im  marc  d’ar- 
gent. 

XXI-II.' 


Au  jour  Sc  à l’heure  indiqués  par  l’ordonnance  du 
grand  juge,  lui  Sc  fes  deux  aireffeiirs  , le  com- 
miffaire  - auditeur  , le  greffier  Sc  toutes  les  per- 
fonnes  défignées  pour  le  jury,  fe  rendront  dans  une 
des  falles  de  l’arfenal  où  fe  tiendra  la  cour  mar- 
tiale, les  portes  ouvertes,  en  préfence  de  tous  ceux 
qui  voudront  y aflifter. 


\ 
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XXIV, 

Le  grand  juge  prendra  fa  place  à l’extrémité  de 
la  table  difpofée  à cet  effet.  Ses  afTefleurs  feront  à 
fes  côtés  : près  d’eux  fur  la  gauche  , le  commif- 
faire-auditeur  ayant  à côté  de  lui  le  greffier.  Les  per- 
fonnes  défignées  pour  le  jury  fe  rangeront  à droite. 

X X V. 

Le  grand  juge  annoncera  l’objet  de  la  tenue  de 
cette  cour  martiale  , pour  juger  l’accufation  portée 
contre  tel  ou  tel,  à qui  ®n  impute  tel  délit.  Il  or- 
donnera de  fuite  que  l’auditeur  produife  fes  témoins  : 
iis  feront  appelés  , Sc  fe  rangeront  fur  la  gauche  ^ à 
la  fuite  du  greffier  ; après  quoi , le  juge  ordonnera 
d’amener  i’accufé  ou  les  acculés,  qui  fe  placeront , 
avec  leur  confeü , à l’extrémité  de  la  table , faifant 
face  au  grand  juge  Sc  à fes  alfelTeurs.  Tous  pour- 
ront s’affeoir  ioifqu’iîs  ne  parleront  pas. 

XXVI. 

Le  grand  juge  nommera  les  perfonnes  défignées 
pour  le  jury,  Sc  avertira  les  accufés  du  droit  qu’ils 
ont  d’en  récufer  la  moitié,  fans  être  obligés,  fans 
pouvoir  même  motiver  leurs  récufations^,  de  Tordre' 
à tenir  en  les  propofant , Sc  qu’il  y fera  fuppléé  par 
îa  voie  du  fort,  dans  le  cas  où  les  accufés  refuferoient 
de  le  faire  eux-mêmes.  Les  accufés  pourront  s’expli- 
quer à cet  égard  par  leur  propre  bouche  ou  par  l’or- 
gane de  leur  confeil;mais  ils  devront  du  moins  expri- 
mer qu’ils  adoptent  ce  qui  fera  propofé  en  leur  nom 
par  leur  confeil. 

X X V I L 

Le  greffier  fera  mention  fur  fon  procès-verbal  des 


' (P ) . 

récufations.  Le  jury  étant  réduit  au  nombre  compé- 
tent, le  grand  juge  requerra  de  ceux  qui  le  com- 
pofent,  de  prêter  ferment  de  donrver  leur  avis  en  leur 
ame  ôc  confcience,  ce  qu’ils  feront  tenus  de  faire  en 
levant  la  main  ôc  prononçant,  je  le  jure. 

XXVIII. 

Le  commilfaire-auditeur  donnera  leélure  de  la  plainte, 
des  procès-verbaux  s’il  y en  a , ainü  que  des  écrits 
venans  à l’appui  de  la  plainte  ,s’il  en  e:kifl:e.  Les  pièces 
prétendues  de  corividion  feront  mifes  en  évidence. 
Enfin  les  témoins  feront  nommés  & défigncsrun  après 
l’autre  par  leurs  noms,  âges,  états,  qualités  àc  do- 
miciles. 

XXIX. 

Le  grand  juge  ordonnera  aux  témoins  de  prêter 
ferment  de  dire  la  vérité , toute  la  vérité , rien  que 
la  vérité,  ce  qu’ils  feront  tenus  de  faire  en  levant  la 
main  6c  prononçant  le  jure. 

XXX.  ^ 

Il  fera  libre  aux  accufés,  ou  à leüf  confeiî,  non- 
feulement  de  propofer  les  motifs  de  fufpicion  qu’ils 
peuvent  avoir  contre  le  témoin , mais  encore  de  faire 
telles  obfervations  qu’ils  jugeront  à propos  fur  fon 
témoignage,  même  de  lui  propofer,  pour  féclalrcif- 
fement  des  faits  , telles  queflions  qu’ils  voudront , 6c 
auxquelles  le  témoin  fera  tenu  de  répondre.  L’audi- 
teur , les  jurés  Ôc  les  juges  pourront  enfulte  fucceffi- 
vement  demander  au  témoin  les  explications  dont  lis 
croiront  la  dépofition  fufceptible. 

X X X î. 

Les  témoins  ayant  tous  été  entendus  6c  examiné» 
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l’im  après  l’autre  dans  une. ou  plufîeurs  féances , fui- 
vant  l’exigence  du  cas  , l’auditeur  éta^blira  le  mérite 
de  fa  plainte  par  les  divers  témoignages  qu’il  réfu- 
mera.  Il  conclura  ",  s’il  y a lieu  , à ce  que  l’accufe 
foit  déclaré  coupable  & condamné  à la  peine  que  la 
loi  prononce  pour  fon  délit. 


XXXII. 


L’accufé  ou  les  accufés  pourront , foit  par  eux- 
mêmes  , foit  par  l’organe  de  leur  confeil  , propofer 
leurs  moyens  de  juftification  , de  défenfe  ou  d’at- 
ténuation. Il  fera  libre  au  commilfaire-auditeur  de  re- 
prendre la’  parole  , après  les  accufés  ; <Sc  ceux  - ci 
feront  les  maîtres  de  lui  répondre  à leur  tour  ; mais 
les  plaidoiries  ne  s’étendront  pas  plus  loin , & il  ne 
fera  jamais  accordé  de  duplique. 


XXXIII. 


Lorfque  l’accufé  ou  les  accufés  produiront  des  té- 
moins , foit  à l’appui  des  moyens  de  fufpicion  qu’ils 
auront  propofés  contre  les  témoins  du  plaignant  , 
foit  pour  établir  des  faits  tendans  à leur  juftification 
ou  à leur  décharge  , on  ne  pourra  pas  leur  refufer 
d’entendre  à l’inftant  ces  témoins  ; à:  quand  même 
l’accufé  ou  les  accufés  ne  produiroient  aucun  témoin 
pour  établir  des  faits  juftificatifs  qui  paroitroient  con- 
cluans , Sc  dont  ils  offriroientjla  preuve,  cette  preuve 
fera  toujours  admififible  à la  pluralité  des  voix  du 
grand-juge  Sc  de  fes  aflelfeurs,  qui  fixeront  le  délai 
dans  lequel  elle  devra'  être  faite. 


XXXIV. 


Les  mêmes  formalités  feront  obfervées  ^ tant  pour 
l’audition  & l’examen  des  témoins  produits  par  les 
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acciifés,  eue  pour  l’audition  l’examen  des  témoins 
produits  [ ar  le  plaignant. 

XXXV. 

Le  greffier  rédigera  le  procès  - verbal  de  chaque 
féance  , de  manière  qu’il  puiiTe  'fervir  à cons- 
tater l’accompliirement  ou  rinobfervation  de  cha- 
cune des  formalités  qui  doivent  avoir  lieu  dans  le 
cour  de  l’inftruâion  , pôur  affiirer  la  régularité  du 
jugement. 

XXXVI. 

Toutes  les, formalités  ci-deflus  preferites  étant  rem- 
plies, toutes  les  queftions  incidentes  à l’indrudion  du 
procès  étant  décidées,  le  grand  juge  prendra  la  pa- 
role , Sc  avertira  les  jurés  qu’ils  ont  à prononcer  fur 
deux  queflions  qu’ils  doivent  traiter  Séparément  ; la 
première,  de  Savoir  s’ils  font  convaincus  que  le  délit 
énoncé  dans  la  plainte  ait  été  commis;  la  fécondé, 
s’ils  font  convaincus  que  ce  foit  par  l’accuSé  que  ce 
même  délit  ait  été  commis.  En  conféqiience , le 
grand-juge  fera  tenu  de  donner  leélure  du  préfent 
article  aux  jurés. 

XXXVII. 

11  préfentera,  fur  l’une  6c  fur  l’autre  de  ces  queftions , 
les  témoignages  à charge  ôc  à décharge , & le  degré 
de  croyance  dont  ils  lui  paroîtront  fufceptibles. 
II  réfumera  les  moyens  pour  Sc  contre , faifant 
valoir  ceux  en  faveur  de  l’accufé  , quand  même 
ils  n’auroient  été  employés  ni  par  lui  ni  par  fon 
confeil.  Il  s’attachera,  fur-tout  dansles  cas  où  le  délit 
paroîtroit  confiant  aux  termes  de  la  loi,  mais  où  les 
circonflances  dont  il  feroit  environné  pourroient  faire 
penfer  que  l’accufé  eft  excufable  ou  non  criminel , à 
fixer  fur  ces  circonftgnces  toute  Tattention  des  jurés. 
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Il  les  exhortera  à donner  leur  avis  dans  leur  zmé  ôc 
confcience.  Enfin  il  les  invitera  à paffer  dans  une  pièce 
voifine  où  ils  feront  tenus  de  fe  retirer  de  refter  fans 
aucune  communication  au-dehorsjufqu’à ce  qu’ils  aient 
formé  leur  réfultat.  En  même-temps  le  commiflaire-audi- 
leur  fe  retirera  de  fon  côté , Sc  le  grand  juge  ordonnera 
que  l’accufé  ou  les  accufés  foient  reconduits  en  prifon. 

X X X V I I L 

Les  jurés,  fous  la  préfidence  du  plus  ancien  d’en- 
tr’cux,  opineront,  à haute  voix  Sc  féparément  , fur 
chacune  des  deux  queftions  foumifes  à leur  détermi- 
nation, le  plus  jeune  parlant  le  premier  , Sc  alnfi  de 
fuite  en  remontant.  Us  feront  les  maîtres  de  motiver 
leur  avis  dans  le  premier  tour  d’opinions  qui  fe  fera 
fur  chaque  queflion.  Il  fera  fait  enfuite  un  fécond 
tour,  où  les  avis  feront  énoncés  Amplement  par  oui 
ou  par  non, 

XXXIX. 

' y 

L’avis  contraire  à l’accufé  ne  peut  être  formé , dans 
le  juré,  que  par  la  réunion  des  cinq  feptièmes  des 
voix  des  jurés. 

S’il  palfe  à la  négative  fur  la  première  queftion  qu’ils 
ont  à décider,  la  fécondé  fera  réfolue  de  droit,  Sc  les 
jurés  rapporteront  que  l’accufé  n’efl  pas  coupable. 
S’il  palfe  ià  l’affirmative  fur  cette  première  queflion  ^ i 
' mais  à la  négative  fur  la  fécondé , les  jurés  rappor- 
teront également  que  l’accufé  n’efl  pas  coupable  ; mais  _ 
s’il  palfe  à l’affirmative  fur  chacune  des  deux  queflions  ^ 
les  jurés  rapporteront  que  l’accufé  efl  coupable. 

X L. 

Si  l’accufé  efl  convaincu  d’un  fait  que  la  lettre 
de  la  loi  place  au  rang  ^des  délits , mais  que  loi? 
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tïîrconftances  environnantes  peuvent  excufer  en 
prouvant  même  que  fon  intention  n’a  pas  été  cri- 
minelle ; il  fera  permis  aux  jurés , qui  font  les 
juges  du  fait,  de  modifier  leur  rapport  fuivant  les 
circonftances,  en  prononçant  ainfi  : coupable  y mais - 
excufabk'y  OU  bien  ainfi  : convaincu  du  fait j mais  non 
criminel.  Ces  modifications  pourront  être  ajoutées  au 
rapport , à la  pluralité  des  cinq  feptièmes  des  voix 
des  jurés. 

X L I. 

Le  jury  ayant  formé  fon  réfultat  ^ en  préviendra  le 
grand- juge  & rentrera  imédiatement  après  dans  la 
lalle  d’audience,  où  étant  à leurs  premières  places  ^ 
debout  & découverts , tous  les  jurés  lèveront  la  m.ain  , 
êc  le  plus  ancien  dira:  Nous  jurons  sur  notre  cons- 
sience  et  notre  honneur  y qu^ après  avoir  observé 
scrupuleusement  dans  notre  délibération  les  règles 
qui  nous  étoient  prescrites  par  la  loi , nous  avons 
trouvé  qu^un  tel  y accusé  de  tel  fait  étoit 
pas  coupable  I ou  bien  : qu^ un  tel  accusé  de  tel 
fait  y en  é toit  coupable  ; ou  bien:  qu’un  tel  y ac- 
cusé de  tel  fait , en  étoit  coupable  , mais  excu- 
sable 'y  ou  bien  enfin  : qu’un  tel , accusé  de  tel 
fait  y en  étoit  convaincu , mais  non  criminel. 

X L I L 

Le  greffier  dreffera  fur  le-champ  procès-verbal,  du 
rapport  des  jurés , qu’ils  feront  tenus  de  figner  ou  de 
déclarer  qu’ils  ne  le  favent  pas  faire , après  quoi  ils  fe 
retireront. 

X L 1 I L 

La  délibération  entre  le  grand  juge  & fes  afiefîeürs 
commençans  immédiatement  après  la  retraite  des  jurés  : 
fi  ceux-ci  ont  rapporté  que  l’accufé  n’étoit  pas  cou- 
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pable , le  jugement  portera  que  Paccuféefl:  déchargé 
de  raccufation,  fans  ajouter  rien  de  plus.  Si  les  jurés 
ont  rapporté  coupable^  il  fera  dit  que  la  loi  condamne 
i’accuféà  fon  application.il  en  fera  toujours  de  même 
lorfque  les  jurés  auront  rapporté  coupable  mais  ex- 
cusable ; de  il  fera  déterminé  dans  la  fuite  ce  que 
les  juges  auront  à faire  en  pareils  cas.  Enfin  fi  les 
jurés  ont  rapporté  con'vabzcu  du  fait , mais  non 
criminel^  Faceufé  fera  déchargé  de  l’acoufation. 


Tunanimité  des  voix  des  trois  Juges  pour 
condamner  à la  mort  : la  loi  ne  la  prononce  que  dans 
cette  préfuppofition;  & en  général  fon  intention  ell 
toujours  qu’on  fe  réduife  à la  moindre  peine , lorfque 
les  circonftances  font  naître  des  doutes  fur  l’application 
de  la  peine  la  plus  rigoureufe. 

X L V. 

Pour  condamner  à toute  autre  peine  que  la  mort^ 
ît  fuffit  de  la  pluralité  des  voix;  mais  fi  les  juges  dif- 
férent abfolument  d’opînion  fur  le  genre  de  peine  à 
prononcer,  il  en  fera  fait  mention  dans  le  jugement, 
de  Favis  le  plus  doux  prévaudra. 

X L V I. 

Les  jugemens  de  la  cour  martiale  feront  prononcés 
par  le  grand  juge,  en  préfence  de  tout  l’auditoire.  Avant 
ia  levée  de  Faudience , ils  feront  lignés  tant  parle  grand 
juge , que  par  fes  deux  alfelfeurs  & par  le  greffier. 

XL  VII. 


Le  greffier  fe  tranfportera  immédiatement  après,  à 
la  prifon,où  il  do  nnera  ledure  de  la  fentence  aux  aceufés^ 

qui  l’entendront  déboutée  découverts.  Le  procès-verbal 
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de  la  ledure  fera  écî'it  au  bas  de  la  fentence , ôc  fignc 
feulement  du  greffier. 

X L V I I î. 

Dans  tous  les  cas  où  Feffet  d’un  jugement  de  la  cour 
martiale  n’efl  pas  fufpendu  parla  difpofîtion  précîfe  de 
quelque  loi , fon  exécution  ne  pourra  être  empêchée , 
ni  retardée  fous  aucun  prétexte,  Sc  aura  lieu  le -jour 
même  s’il  y a peine  de  mort.  . - ♦ 

XLÎX. 

Le  greffier  ,,ou  tout  autre  officier  public  qui  pourra 
être  défigné  à la  fuite, affiftera  Sc  veillera  aux  exécutions, 
dont  il  drelTerai  procès-verbal  au  bas  de  la  fentence  ; il 
fera  très-attentif  à ce  que  la  peine  ne  foit  aggravée  par 
aucun  acceffoire , Sc  que  la  volonté  arbitraire  de  qui 
que  ce  foit , ne  puilfe  rien  ajouter  à la  févérité  du  ju- 
gement. 

Accusé  absent,  - 

L. 

Lorfqu’un  accufé  h’aiira  pu  être  arrêté  & conffitué 
prifonnier,  le  commilTaire-auditeur  requerra  du  major 
général  de  la  marine  ou  du  contrôleur,  qu’il  nomme  un 
curateur  à l’accufé  abfent  parmi^  les  militaires  de  fon 
grade,  ou  parmi  les  employés  dë  fon  état , ce  que  le 
major  ou  le  contrôleur  fera  tenu  de  faire  : le  curateur 
ainfi  nommé  devra  prendre  un  confeil. 

; L î. 

La  procédure  s’induira  avec  le  curateur,  comme  elle 
feroit  infiruite  avec  l’acciifé  en  perfonne.  Les  dires  & dé- 
clations  des  témoins  ferontinférés,  tout  au  long,  dans 
le  procès-vebal.  Les  juges  S>c  les  jurés  redoubleront 
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d’attention  îorfqu’ils  auront  à prononcer  furie  fort 
homme  qui  ne  fe  défend  pas  lui-même. 

L I L 

Si  i’accufé  abfent  eft  arrêté^  ou  s’il  fe  confiitue  Voîom 
tairement  prifonnier  dans  le  cours  de  rinlhudion  , elle 
fera  recolnmencée  avec  lui , &;  tout  ce  qui  aura  été  fait 
avec  fon  curateur  fera  réputé  non  avenu. 

LUI. 

Si  l’accufé  fugitif  eft  condamné  à des  peines  afflidîves 
Ou  infamantes , là  fentence  fera  exécutée  en  effigie. 
Néanmoins  i’accufé  fera  toujours  admis  à faire  valoir 
fes  moyens  de  défenfe  Ôc  fa  juftification , au  cas  qu’il 
foit  arrêté  ou  qu’il  fe  repréfente  volontairement  dans 
quelque  temps  que  ce  foit. 

L I V. 

Les  auteurs,  fauteurs  ou  complices  d^un  délit  relatif 
au  fervice  maritime  ou  d’un  délit  commis  dans  l’arfe-' 
nal , pourront  être  pourfuivis  par  devant  la  cour  mar- 
tiale J encore  qu’ils  ne  foient  pas  gens  de  guerre  ou 
«mployés  dans  l’arfenal. 

L V. 

Si  un  ou  plufieurs  particuliers  étrangers  au  dépar- 
tement de  la  marine,  font  pourfuivis  par-devant  la 
cour  martiale  pour  délits  commis  dans  l’arfenal,  le 
jury  fera  compofé  de  jurés  civils,  Ôc  formé  fuivant  les 
règles  établies  ci-delfus. 

L V I. 

Si  les  particuliers  étrangers  au  département  de  la 
marine , lont  pourfuivis  par-devant  la  cour  martiale  , 
concurremment  avec  quelque  militaire  ou  employé 

\ du 
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du  département 5 il  fera  ajouté  au  jury,  pour  chacun 
d’eux , fix  jurés  civils  ^ & la  récufation  fera  faite  comme 
il  eft  dit  précédemment , de  manière  cependant  qu’il 
refte  toujours  dans  le  jury  un  jure  cîvlL 

L V I L 

Les  jurés  voteront  concurremment  pour  décharger 
ou  pour  condamner  tant  lès  militaires  ôc  employés  de 
la  marine  , aeeufés , que  leurs  co*accufés  non  mili- 
taires ou  non  employés  de  la  marine  : ôc  la  réunion 
des  cinq  feptièmes  des  fnfFrages  fera  nécelTaire  pour 
prononcer  contre  chacun  des  aceufés. 

Les  délits  qui  n’âuront  pas  été  dénoncés  êc  pour- 
fiiivis  dans  Fefpace  de  dix  ans , à compter  du  jour 
qu’ils  auront  été  cornmis,  ou  dont  la  pourfulte,  après 
avoir  été  commencée , aura  été  rufpendue  pendant  le 
même  efpace  de  temps , feront  preferits  3c  ne  pour- 
ront plus  être  l’objet , ni  d’aucune  plainte  ni  d’aucun 
jugement. 

TITRE  IL 
Police  des  arsenaux. 

Article  ersmier. 

La  police  du  port  appartient  à Pordonnateur  ; elle 
fera  exercée,  fous  Ton  autorité,  par  le  commilTaire- 
auditeur,  & àfon  défaut,  par  l’officier  comm.andan£ 
des  brigades  de  gendarmerie  nationale  attachée  au 
fervice  de  i’arfenal. 

I I. 

Seront  réputés  défis  de  police  tous  ceux  commis 
contre  l’ordre  public  Sc  le  fervice  des  arfenaux  , ou  en 
contravention  des  réglemens  particuliers  des  ports  ^ 
lefqiiels  ne  font  point  énoncés  dans  le  titré  fuivant  Sc 
Pr,  as  Déc,  fur  la  pol,  dans  Iss  Arf en,  B 
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dans  le  titre  2 du  Code  pénal  des  vaifleaux  , dir  z t 
août  1700.  - ' 

I I L 

Seront  aufli  réputés  délits  de  police  tous  les  vols 
fimples  au-deffous  de  fix  livres  ^ commis  dans  les 
arfenaux; 

I V. 

Les  peines  de  police  pour  délits  commis  dans  les 
arfenaux , font  les  arrêts  , la  prifon  au-delTous  de  trois 
mois , l’amende  au-deffous  de  cent  livres  , Finterdic- 
tio  5 la  rédudion  de  paye , Fexpulûon  de  Farfenal  6c 
du  fervice. 

V. 

Les  arrêts  Sc  la  prifon  pendant  huit  jours  au  plus, 
pourront  être  prononcés  en  fîmple  police  par  For- 
donnateur  Sc  le  commiffaire- auditeur  : toute  autre 
peine  ne  pourra  être  ordonnée  que  par  le  con- 
feil  d’adminiftration  qui,  dans  ce  cas,  prendra  le 
titre  de  tribunal  de  police  corredionnelle , 6c  fur  le 
rapport  du  commiffaire-auditeur. 

VL 

Ce  tribunal  renverra  à la  cour  martiale  tous  les 
délits  emportant  une  peine  plus  grave  que  ceux  énon- 
cés à l’article  IV. 

VIL 

Cette  Jurifdidîon  de  police  s’étendra  fur  toutes 
les  perfonnes  indiftindement , qui  fe  rendront  cou-- 
pables  de  délits  ou  de  fautes  dans  l’intérieur  de  Far- 
fenal. 

VII  I. 

Les  chefs  âc  lesfous-ehcfs  d’adminiftration  auront  le 
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droit  de  faire  arrêter  Ôc  conduire  en  prifon  tout 
homme  prévenu  d’un  délit  ou  faute  , à la  charge  d’en 
faire  prévenir  auffitôt  le  commiflaire- auditeur. 

IX. 

La  difcipline  intérieure  des  troupes  de  la  marine , 
lorfqu’elles  ne  feront  point  embarquées,  fera  réglé 
par  le  décret  relatif  à la  difcipline  intérieure  des  corps 
militaires , du  feptembre  1790,  dont  toutes  \os 
difpofitions  font  rendues  applicables  aux  troupes  de 
la  marine. 

X. 

Il  y aura  des  brigades  de  gendarmes  employées 
dans  les  principaux  ports,  ôc  fpécialement  deflinées 
au  fervice  des  arfenaux  de  marine. 

Chaque  brigade  fera  compofée  de  quatre  gendar- 
mes ,&  commandée  par  un  maréchal  - des  - logis  ou  par 
un  brigadier.  Il  y aura  de  plus , dans  chacun  des  trois 
grands  ports , Breft , Toulon  Ôc  Rochefort , un  com- 
mandant des  brigades , qui  fera  au  moins  lieutenant* 

X I. 

Les  gendarmes  de  tous  les  ports  rouleront  entr’eux 
pour  parvenir  aux  places  de  brigadier , Ôc  enfuite  de 
maréchal  - des  - logis.  Une  moitié  de  ces  places  fera 
donnée  à l’ancienneté , Ôc  l’autre  au  choix  du  Roi, 

X I I. 

Sur  deux-  places  de  lieutenans  vacantes , une  fera' 
donnée  au  plus  ancien  maréchah des  logis  , l’autre 
fera  laiifée  au  choix  du  Roi , qui  pourra  choihr  parmi 
les  officiers  attachés  au  département  de  la  marine  ou 
parmi  les  maréchaux- desdogis  des  brigades  de  la  gen- 
dajcfnerie  des  arfenaux. 

B 2 


X I I L 

Le  lieutenant  nouvellement  promu  , prendra  rang 
avec  les  lieutenans  de  la  divifion  de  gendarmerie  na- 
tionale où  fera  fitué  le  port , âc  deviendra , comme 
eux  , capitaine  , à fon  tour  d’ancienneté  ; mais  il  ne 
cefféra  pas  d’être  attaché  au  fervice  de  l’arfenal , & H 
ne  fera  point  remplacé  dans  fon  grade  de  lieutenant. 

X I V. 

Ces  brigades  feront  leur  fervice  à pied  pour  la  garde 
des  arfenaux , fous  les  ordres  des  ordonnateurs  des 
ports  & des  commiifaires  - auditeurs.  Il  y en  aura 
chaque  jour  au  moins  la  moitié  employée  dans  le 
poït  5 d’une  manière  adive. 

X V, 

Le  traitement  des  gendarmes  & brigadiers  attachés 
au  fervice  des  arfenaux , fera  d’un  quart  en-fus  de 
celui  fixé  pour  les  gendarmes  nationaux , par  le  titre 
ÎV  de  la  loi  du  lù  janvier  lypi. 

Celui  des  lieutenans , ' maréchaux-des-logis  Sc  bri- 
gadiers fera  conforme  au  même  titre  IV,  de  ils 
ne  feront  pas  tenus  à l’entretien  des  chevaux. 

X V L 

Les  fondions  des  gendarmes  attachés  au  fervice 
des  ports,  feront  analogues  à celles  attribuées  à la 
gendarmerie  nationale  par  la  loi  du  1 6 janvier  lypi , 
dans  tout  ce  qui  peut  intérelTer  le  fervice  & la  su  - 
reté  des  ports  3c  arfenaux, 

X V I L 

Les  compagnies  des  prévôtés  de  la  marine  font 
îupprimées;  elles  feront  partie  des  brigades  de  gen- 
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darmerle  des  ports,  dans  lefquelles  elles  feront  in- 
corporées, & les  officiers,  fous  officiers  Sc  archers 5 
feront  places , chacun  dans  fon  grade  Sc  félon  Ton  rang. 


XVIII. 


Les  officiers , fous-officiers  ôc  archers  des  prévôtés 
de  la  marine,  qui  feront  compris  dans  la  nouvelle  for- 
mation, compteront  leur  fer  vice  en  cette  qualité  pour 
la  décoration  militaire. 

X I X. 


'Les  Commiffaires  - auditeurs  feront  pris , pour  cette 
fois , parmi  les  prévôts  des  prévôtés  de  la  marine  ; & à 
défaut , parmi  les  lieutenans  ou  les  procureurs  du. 
Roi  aduels  , félon  leur  capacité. 


X X. 


Les  archers  employés  dans  les  quartiers  des  cîaffes, 
font  fupprimés  , & feront  replacés  dans  les  brigades 
de  gendarmerie  des  arfenaux , & à défaut  , dans  la 
gendarmerie  nationale. 

XXL 

Les  officiers  d’adminiüration  <Sc  fyndics  des  gens  de 
mer  pour  Texécution  des  ordres  relatifs  au  fervice  des 
claffes  , pourront  requérir  la  gendarmerie  nationale 
de  leurs  quartiers , qui  ne  pourra  fe  refufer  à leurs 
réquifitions. 

TITRE  I I L 


Des  délits  et  des  peines. 
Article  premier. 

Les  peines  énoncées  dans  ce  titre  ne  pourront  être 
infligées  que  par  iugement  de  la.  cour  martiale. 

Pr.  de  Déc,  fur  la  police  dans  les  Arfimiux,  B 3 
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II. 

' Les  délits  militaires  commis  dans  les  ports  à,  arfe- 
naüx,  feront  jugés  en  conFormité  dif  décret  du  ai 
août  ijpoj  concernant  les  délits  fur  les  vaiiTeaux  y 6c 
dans  les  cas  non  prévus  par  ce  décret,  ou  dans  le  cas 
de' peines  qui  ne  feroient  pas  de  nature  à êüe  exécu- 
tées à terre,  on  aura  recours  aux  décrets  rendus  ou 
à rendre  pour  les  délits  de  traupes  de  terre. 

I î î. 

Tout  homme  convaincu  diin  vol  de  la  valeur 
de  6 livres  ôc  audeflbus /fera  condamné  au  car- 
can , à une  amende  triple  de  lavaleiu  de  la  chofe 
volée  , & à rexpulfïon  de  rarfenal.  Dans  tous  les 
cas  de  vol  ou  larcin  , l’aceufé  fera  condamné  à la  ref- 
titudon  de  retfctvolc. 

IV. 

Si  la  valeur  de  l’effet  volé  excède  6 liv. , Faceufé 
fera  condamné  à la  dég^-adation  civique,  au  carcan 
Seal  ’expulfîon  de  rarfenal. 

V. 

' Lorfque  le  vol  aura  été  commis  ou  favorifé  par  des 
perfonnes  fpécialement  chargées  de  x/eïller  à la  con- 
fervadon  des  effets,  tels  que  garde -magafins.  gardiens 
de  vaiiTeaux,  maîtres , contre-maîtres , commis  d’admi- 
niflradon  embarquants,  commis  des  vivres,  6c 
autres  chargés  d’un  maniement  ou  d’im  dépôt , la 
peine  fera  celle  de  la  chaîne  pour  fix  ans. 

V î. 

La  même  peine  aura  lieu  contre  les  fu'Tes,  gen- 
darmes, gardiens  6c  condgnes  qui  auront  commis  ou 
favorifé  ledit  vol. 
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VIL 

Tous  vols  caraâiénrés  ieroot  puBÎs  aînü  qu’il  a été 
d;crcté  dans  le  code  général  des  délits  & peines,  au 
titre  ÎI  de  la  fécondé  fedlon,  dans  les  d'fpofitions 
applicables  aux  arfenaux;  de  telle  forte  que  la  peine 
de  la  chaîne  prcnoncée  par  ce  code,  dans  tous  les 
cas  où  le  vol -fera  commis  de.  nuit,  avec  armes, 
faufilas  clefs,  attroupement,  efiVadion,  êc  autres  ck- 
confl.a.nces  aggravantes , Toit  toujours  aururienlée  de 
trois  années  en  fus  du  nombre  déterminé  dans  ledit 
code,  loTau’il  aura  été  commis,  avec  les  mêmes 
ci:con'Jau;ces,  par  les  peTonnes  dcfignées  dans  les 
V & VI  a.iticles  ci-deliiis  : toutefois  la  durée 
de  ladite  peine  ne  pourra  excéder  trente  ans  ^ 
T radon  defdites  circonffances , en  quelque  nombre 
qu'elles  fa  trouvent  réunies.  • ' 

V I J ï.  _ 

Les  maîtres  , contre-maîtres  â:  ouvriers  qui  fe- 
roient  convaincus  d’avoir  fabriqué  dans  leurs  attêliers, 
des  ouvrages  pour  leur  compte  , feront  condamnés 
aux  mêmes  peines  prononcées  contre  le  vol , fi  la  ma- 
tière defdits  ouvrages  efl  reconnue  avoir  été  prife  dans 
r.arfenai  ; 3:  fi  elle  leur  appartient,  ils  feront  condamnés 
à perdre  ce  qui  pourra  leur  être  du  en  appointemens 
ou  en  journées,  âc  à être  renvoyés  du  fervice. 

IX. 

Si  aucun  des  entrepreneurs  Sc  maîtres  d’ouvrages 
dans  l’arfenal  étoit  convaincu  d’avoir  fubfÜtué  aux 
matières  ou  marchandifes  qui  leur  font  délivrées  du 
m^gafin  général  ^ pour  être  fabriquées , d’autres  pa- 


( H ) 

tières  d’une  moindre  valeur  6c  qualité  , il  fera  con- 
damné au  paiement  de  la  plus  value  & à une  amende, 
qui  ne  pourra  excéder  trois  cens  livres  & à la  dégra- 
dation civique. 

X. 

îl  èfl  défendu  à tout  maître  ôc  autres  à la  folde  de 
FEtat  de  recevoir  aucune  efpèce  d’intérêt , préfent  ou 
gratification  de  la  part  d’un  entrepreneur  ou  fournif- 
lèur,  lorfque  leur  fonélion  pourra  influer  fur  le  bénéfice 
de  la  fourniture , à peine  d’une  amende  qui  ne  pourra 
excéder  cent  livres  , d’un  m.oîs  de  prifon  de  d’être 
renvoyé  du  fervice  , & contre  ledit  fourniffeur  ou  en- 
trepreneur 5 qui  leur  auroit  accordé  cet  avantage  illi- 
cite , d’une  amende  qui  ne  pourra  excéder  trois  cents 
livres. 

XL 

Ceux  qui  troubleront  c:  compromettront  le  fervice 
par  des  dlfcours  féditieux  , feront  condamnés  à la 
gêne  pendant  un  an  ; ôc  ceux  qui  fe  porteront  à des 
fides  de  révolte  , feront  punis  de  fi.x  années  de  chaîne. 
La  peine  fera  double  contre  ceux  qui  feront  convain- 
cus d’avoir  excité  lerdiiies  féditions  êc  révoltes. 

XII. 

Les  voies  de  fait  commifes  envers  l’ordonnateur,  les 
chefs,  fous- chefs  6c autres  fupérieurs  , feront  punies 
par  cinq  ans  de  gêne  au  plus  ôc  de  l’expuifion  de  Far-' 
fenal. 

Les  autres  ades  d’infubordlnation  qui  ne  porteront 
jias  de  caradère  grave , feront  punis  par  voie  de  police. 


( ) 

X I I I. 

Ceux  qui  auront  falfific  ou  altéré  les  regîftres, 
rôles , quittances  Sc  autres  papiers  du  fervice , ou  qui 
auront  fabriqué  ou  fait  fabriquer  de  faux  rples , fauireat" 
quittances  Sc  autres  ades , ou  qui  les  emploieront  à 
leur  profit,  ou  enfin  qui  fuppoferont  effedifs  au  dé- 
triment des  deniers  de  la  nation , des  hommes  , des 
matières  Sc  des  fommes  non  exiftans  , feront  con- 
damnés à dix  ans  de  chaîne. 

X I V. 

Ceux  qui  fe  préfenteront  aux  bureaux  des  clalTes 
Sc  qui  prendront  frauduleufcment  le  nom  d’un  marin 
employé  fur  les  vaifleaux  de  l’Etat  pour  s’approprier 
fes  falaires,  parts  de  prife , ou  autres  fommes  à lui  reve- 
nantes, feront  condamnés  au  carcan  & à la  prifon 
pendant  une  année.  La  même  peine  aura  lieu 
contre  tous  ceux  indiftlndement  qui  auront  eu  part 
à ce  faux  , foit  en  atteftant  l’identité  de  l’homme , 
folt  en  concourant  de  toute  autre  manière  à l’infidé- 
lité du  fauflaire, 

X V. 

Seront  punis  de  la  même  manière  les  faux  créan- 
ciers Sc  leurs  complices,  quî  emploieront  des  moyens 
frauduleux  pour  conftater  leur  prétendu  titre  à l’cgaid 
d’un  marin  mort  ou  abfent. 

X V I. 

Il  eft  défendu , fous  peine  d’être  mis  à la  gêne 
dant  trois  ans , de  faire  du  feu  dans  l’arfenal,  u ce 


( )' 

n’eft  dans  îes  bureaux  6c  autres  lieux  qui  feront  dé- 
terminés par  Fordonnateur  pour  les  befoins  indif- 
penfables  du  fervlce.  La  même  peine  aura  lieu 
contre  ceux  qui  étant  commis  pour  veiller  îefdits 
feux,  les  quitteroicnt  avant  qu’ils  foient  entièrement 
éteints.  ' 

XVII. 

' Xès  délits  commis  par  les  bas-officiers  des  galères 
éc  par  les  forçats  continueront  d’être  punis  en  con- 
formité des  règlemens  rendus  pour  la  police  6c  la 
jjuftice  des  chlourmes , avec  ' cette  feule  exception 
que  chaque  évaüon  de  forçats  fera  punie  feule- 
ment par  trois  années  de  chaîne  de  plus  pour  les 
forçats  .à  terme  % ôc  par  l’application  à la  double 
chaîne  pendant  le  même  tems  pour  les  forçats  qui 
font  aâuellement  condamnés  à vie. 

XVIII.  ' : 

A l’égard  des  autres  crimes  ou  délits  non  prévus 
par  le  préfent  décret  âc  qui  feroient  commis  dans  Far- 
fenal,  ils  feront  jugés  conformément  ^aux  difpofitions 
décrétées  par  le  code  pénal  des  vaiffeaux  du  2 1 août 
i7po 5 par  le  code  général  des  peines  6c  délits,  6c  le 
code  de  la  police  correâionnelk. 

X I X. 

Ledit  code  penal  des  vaiffeaux  fera  également  fup- 
pîéé  pour  îes  difpofitions  qui  n’y  font  pas  prévues, 
par  le  préfent  code  de  par  le  code  général  des  peines 
êc  délits. 

I 


Les  articles  LIX  êc  LX  du  code  pénal  de«  vaiffeaux 
n’étant  que  provifoires,&  en  attendant  le  préfent  décret, 
feront  fupprimés,  ainfi  que  les  diipolitiûns  pénales  des 
anciennes  ordonnances  relatives  aux  arfenauz. 


DE  L’IMPRIMERIE  NATIONALE. 


